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CLASSES MOYENNES ASIATIQUES 

 

L’émergence des classes moyennes dans les 

économies à revenu intermédiaire est un 

événement majeur du début du 21e siècle. La part 

de la population appartenant à la classe moyenne y 

est passée de 32,7% en 1990 à 48,5% en 2005. La 

contribution de l’Asie de l’Est et du Pacifique à cette 

augmentation atteint près des deux tiers (et celle de 

la Chine plus de la moitié).  

La croissance soutenue de l’investissement et de la 

consommation sur les marchés émergents 

asiatiques, portée par l’expansion rapide des classes 

moyennes, s’est affirmée comme le moteur de la 

demande mondiale.  

L’influence de l’expansion des classes moyennes 

asiatiques passe par deux canaux principaux:  

Le niveau et la structure de la consommation  

L’investissement dans le capital humain.   

 

Le niveau et la structure de la consommation 

 

En théorie, l’expansion d’une classe de salariés, 

situés aux niveaux intermédiaires de l’échelle des 

revenus et capables de consommer des biens de 

plus en plus diversifiés, est un facteur 

d’industrialisation.  

Comme elle présente un poids démographique 

supérieur à celui des groupes à revenu élevé, la 

classe moyenne peut créer des opportunités de 

marché et d’économies d’échelle pour les 

entreprises nationales.  

L’accès des classes supérieures à la consommation 

de nouveaux biens réduit progressivement les prix, 

et augmente l’accès au marché des classes 

moyennes, puis inférieures.  

La baisse plus rapide des prix d’un bien, lorsque les 

classes de revenu intermédiaire se mettent à le 

consommer, libère des ressources budgétaires pour 

les classes de revenu supérieur qui peuvent 

consommer de nouveaux produits et amorcer le 

développement d’un nouveau secteur.  

Si la taille de la classe moyenne est trop limitée, ou 

si cette classe moyenne n’est pas suffisamment 

différenciée de la classe de revenu supérieur ou de 

la classe de revenu inférieur, alors le 

développement d’une production diversifiée est 

bloqué, et l’économie garde des caractéristiques 

dualistes, les plus riches consommant des biens de 

luxe importés, et les plus pauvres consommant des 

produits de première nécessité produits localement 

avec une faible productivité.  

 

 



L’investissement dans le capital humain 

L’émergence de la classe moyenne influence les 

changements économiques à travers le canal de 

l’investissement en capital humain.  

Le fait que des ménages pauvres accèdent en grand 

nombre à la classe moyenne réduit l’épargne de 

précaution et augmente la capacité d’épargne 

globale de l’économie.  

Les classes moyennes, parce qu’elles participent de 

façon plus intensive à l’émergence de nouvelles 

activités que les autres groupes sociaux, tendent à 

investir plus dans le capital humain et à transmettre 

à leurs enfants des préférences pour l’éducation et 

l’effort, plutôt que des patrimoines financiers.  

L’émergence d’une classe moyenne éduquée et 

moins contrainte financièrement favorise le 

développement de l’emploi et de l’entreprise 

modernes, via les investissements des classes 

moyennes dans leur capital humain, ainsi que dans 

des activités nouvelles. 

L’expansion des classes moyennes en Asie de l’Est 

concourt à la modernisation des modes de 

consommation.  

Le logement prend une place de plus en plus 

importante dans les dépenses des ménages des 

classes moyennes est-asiatiques. En Chine, la 

privatisation du secteur du logement, enclenchée 

avec la réforme de 1998, a permis la création d’un 

marché immobilier dont le dynamisme est soutenu 

par l’expansion de la classe moyenne 

En plus de permettre la constitution d’un 

patrimoine favorisant la sécurisation 

intergénérationnelle des moyens de subsistance, 

devenir propriétaire d’un logement moderne dans 

les villes asiatiques est également un symbole de 

richesse et de statut social qui permet d’affirmer 

son appartenance de classe.  

La création de villes nouvelles regroupant des 

complexes résidentiels, essentiellement dédiés aux 

cadres de la classe moyenne, aboutit à une réelle 

réorganisation sociale des espaces urbains chinois.   

L’accès à l’éducation supérieure est une des 

problématiques centrales des familles de la classe 

moyenne, car il permet d’assurer les conditions de 

reproduction de la classe.  

En Chine, les universités publiques d’élite restent 

encore très difficiles d’accès pour les membres de la 

classe moyenne.  

En revanche, les étudiants membres de la classe 

moyenne ont de plus en plus tendance à être 

envoyés par leurs parents dans les universités 

privées plutôt que dans les universités publiques de 

second rang. Il importe de préciser que ce choix 

n’est pas guidé par des critères de qualité de 

l’éducation dispensée. Au contraire, l’accès aux 

universités privées doit être vu comme une 

consommation ostentatoire qui permet d’ouvrir 

l’accès aux études à l’étranger. 

L’explosion des classes moyennes en Asie de l’Est a 

des conséquences importantes en matière de 

dépenses de santé. En Chine elles croissent à un 

rythme annuel de près de 12% entre 2005 et 2025 

 

Des conséquences globales 

Compte tenu de la taille des classes moyennes 

asiatiques, la somme des changements micro-

économiques a des conséquences au niveau global. 

Les chaînes logistiques globales sont désormais de 

plus en plus pilotées par des acteurs issus du 

capitalisme émergent asiatique 

L’accession d’un nombre croissant d’individus à des 

niveaux de revenu, d’éducation et de santé 

durablement plus élevés provoque des 

changements politiques majeurs. Enréduisant 

l’intensité des conflits redistributifs opposant une 

large classe de pauvres et une élite restreinte dans 

les sociétés en développement, le développement 

de la classe moyenne permet d’atteindre des 

niveaux de taxation plus favorables à 

l’investissement et à la croissance économique, ce 

qui stabilise la démocratie en augmentant le coût 

d’opportunité de la répression politique pour les 

élites. 
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Le comportement politique des classes moyennes 

asiatiques demeure très conservateur. 

Les régimes autoritaires en place dans les pays du 

Sud-Est asiatique, depuis la seconde moitié du 

20ème siècle, ont assis leur légitimité sur la réussite 

économique. Cela a contribué à créer un consensus 

au sein de la population pour soutenir les réformes 

économiques, indépendamment des conditions 

politiques dans lesquelles elles sont mises en 

œuvre.  

Des régimes autoritaires asiatiques (Indonésie, 

Malaisie, Singapour) et désormais la Chine ont mis 

en avant les valeurs asiatiques traditionnelles pour 

soutenir leur légitimité. Ces valeurs traditionnelles 

(notamment les valeurs confucéennes) prônent le 

respect de l’ordre et de la hiérarchie, du travail, de 

la discipline, et sont donc en opposition avec la 

diffusion des valeurs démocratiques 

L’expansion des classes moyennes dans la plupart 

des pays d’Asie de l’Est résulte d’un volontarisme 

d’État, ce qui a créé une dépendance des classes 

moyennes. De nombreux pays asiatiques ont 

entamé des démocratisations très progressives par 

lesquelles certaines parties de la classe moyenne 

ont été associées à l’élite au pouvoir dans une 

coalition dont le but est de maintenir le statu quo 

quant au contrôle des ressources économiques et à 

la distribution des privilèges. 

 


